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ie ne voudrois pas vous affeurer, que fi vous ne vous
pouuez ayder vous mefme pour les fuiure, ils ne vous
abandonnent.

Quand vous arriuerez aux Hurons vous trouuerez 2
la verité des cceurs pleins de charité, nous vous rece-
urons a bras ouuerts comme vn Ange de Paradis,
nous aurons toutes les bonnes volontez du monde de
vous faire du bien, mais nous fommes quafi dans 1’im-
poflible de le faire; nous vous receurons dans vne fi
chetiue Cabane que ie n’en trouue point quafi en
France d’affez miferables pour vous pouuoir dire,
voila comment vous ferez logé. Tout haraffé & fati-
gué que vous ferez, nous ne pouuons vous donner
qu'vne pauure natte, & tout au plus quelque peau
pour vous feruir de lict; & de plus vous arriuerez en
vne faifon olt de miferables petites beftioles, que
nous appellons icy Zakac, & pulces en bon Frangois,
vous empefcheront quafi les nuits entieres de fermer
1’ceil; car elles font en ces pays-cy incomparablement
plus importunes qu'en France; la pouffiere de la Ca-
bane les nourrit, les Sauuages nous les apportét, [62]
nous les allons querir chez eux, & ce petit martyre,
fans parler des Maringoins, Moufquites, & autre fem-
blable engeance dure d’ordinaire les trois & quatre
mois de I'Efté.

I1 faut faire eftat pour grad maiftre & grad Theolo-
gien que vous ayez efté en France d’eftre icy petit
Efcolier, & encor, 6 bon Dieu, de quels maiftres! des
femmes, des petits enfans, de tous les Sauuages, &
d’eftre expofé a leur rifée. La langue Huronne fera
voftre fainct Thomas, & voftre Ariftote, & tout habile
homme que vous eftes, & bien difant parmy des per-
fonnes doctes & capables, il vous faut refoudre d’eftre



